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INTRODUCTION   

Ce rapport concerne les travaux publiés durant la pério- 
de 1981-1986 dans Îles pays suivants : Pologne, Tchécoslovaquie, 

Hongrie, Roumanie, Bulgarie, Belgique, Pays-Bas, Allemagne Fédé- 
rale, Allemagne Démocratique et Suisse. Les cultures du Paléoli- 
thique final en sont exclues puisqu'elles sont traitées dans le 
cadre des "Grandes plaines d'Europe Centrale" (M. KOBUSIEWIECZ). 
L'Autriche et la Yougoslavie font également l'objet d'un chapitre 
séparé (A. MONTET-WHITE). 

Pour établir ce rapport, nous avons rassemblé la litté- 
rature et les informations auxquelles nous avons pu avoir accès. 
De plus, nous avons fait parvenir à une série de chercheurs 
européens, des fiches descriptives relatives aux différents sites 

connus dans leur région respective. Cet appel a reçu des réponses 
variées et nous avons à coeur de remercier les collègues qui ont 
bien voulu accepter cette collaboration : G. BOSINSKI, L. BANESZ, 
M. BOLUS, VW. DOBOS1, V. CHIRICA, M. OLIVA, M. POLOFF, D. TERSCH, 

P. CATTELAIN et C1. BELLIER, S. KOZLOWSKI, D. BASLER, L. KAMINSKA, 
J. BARTA, K. SIMAN. 

1. CONCEPTION GENERALE 
  

Notre but a été ici non seulement de présenter de 
nouvelles informations quant aux sites récemment fouillés ou au 
matériel nouvellement publié mais aussi et surtout de mettre en 
lumière, au travers de ces travaux quelles étaient les tendances 
nouvelles dans la recherche du Paléolithique supérieur européen. 
Il a paru utile de synthétiser à la fois l'apport fourni à la 
connaissance de ces cultures et les nouvelles hypothèses liées aux 
connexions inter-culturelles (gestation, filiation, contacts) ou 

aux voies d'expansion de chaque groupe. 

Cette intention justifie la présentation "analytique" 

selon laquelle sont ordonnées les données nouvelles contenues dans 
ce rapport. La subdivision en chapitres correspond donc à autant 

d'interrogations générales en relation avec un groupe culturel 

déterminé. 

Pour la facilité, ces thèmes sont ordonnés selon 

l'évolution chronologique générale.  



  

Dans la définition des unités taxonomiques,nous avons 
utilisé les critéres techniques et typologiques habituels : pro- 
cédés de débitage et de retouche, morphologie des outils. Ces 
groupements sont désignés par les appellations générales classi- 
ques :"Szélétien", "Gravettien" par exemple. Les entités cultu- 
relles correspondant à ces techno-complexes ne sont pas prises en 

considération ici dans un premier temps bien qu'une étude d'un des 
auteurs y soit spécifiquement consacrée (J.KOZLOWSKI, 1985). La 

définition de ces techno-complexes prend un sens évident lorsqu' 
ils sont opposés l'un à l'autre (Aurignacien-Gravettien). Mais i] 
demeure tout aussi certain que ces entités techniques recouvrent 

en fait des groupes culturels plus complexes et plus subtils dont 

l'approche doit être réservée à des travaux d'une autre teneur que 
celle de ces bilans quinquenaux. 

et ASPECTS METHODOLOGIQUES 
  

Différentes approches suivies ces dernières années par 
des chercheurs de la région concernée ont fourni à la recherche 
préhistorique un apport équivalent par la méthodologie développée 

que par l'information diffusée. 

Il s'agit par exemple de l'étude portant sur les modes 
de division des restes de gibier entre les différents gisements 
paléolithiques hongrois (I. VOROS, 1982 et 1984). On y voit 
s'opposer trois types de dépôts : ceux dans lesquels seules les 

carcases sont abandonnées (sites de chasse), ceux auxquels furent 
rapportés les quartiers de viande (sites d'habitat) et ceux enfin 

destinés à la conservation de la nourriture carnée : méthodes de 
décarnisation, de dépeçage et de fracturation apparues par les 

traces laissées sur les ossements de rennes et de chevaux. 

L'étude d'un très grand nombre de remontages appliquée 
systématiquement au site magdalénien de Gönnersdorf, a montré la 

possibilité d'utilisation des méthodes statistiques et informa- 
tiques dans la reconstitution des différentes phases d'habitat 

mêlées sur la même surface. 

Au Petersfels à nouveau, l'application systématique de 
la méthode de datation C14 sur fragments osseux repérés indivi- 
duellement dans chaque unité stratigraphique a permis de reconsti- 

tuer, en valeur absolue, le rythme d'occupations épisodiques de 
1.abri, 
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TRAVAUX DE SYNTHESE 
  

Diverses synthéses régionales ont paru. Celle consacrée 

au Magdalénien du sud-ouest de 1'Allemagne (WENIGER, 1982), est de 
caractère principalement paléo-écologique. D'autres retracent 
l'évolution culturelle du Paléolithique supérieur en Belgique (M. 
OTTE, 1983 et 1984), en Pologne (J. KOZLOWSKI, 1984) et en 

Tchécoslovaquie (J. SVOBODA, 1984). 

Deux autres travaux généraux concernant l'un les 
industries à pointes foliacées du nord-ouest européen (M. OTTE, 
1981), l'autre la tradition des industries aux pointes à cran non 
magdaléniennes dans les plaines septentrionales (M. OTTE et al., 
1984). 

Un important colloque a réuni les chercheurs européens 
autour des problèmes particuliers à l'analyse des structures 
d'habitat dans cette période. La publication rapide des actes 

permet déjà de tenir compte des contributions relatives à notre 
région (H. BERKE et al., 1984). 

4. LE PALEOLITHIQUE SUPERIEUR ARCHAIQUE 
  

Le problème du "Szélétien transdanubien". 

La publication préliminaire des résultats des fouilles à 
la grotte Remete-Felsö près de Budapest, par Mme V. Gabori-Csank 

(1983), a finalement tranché la question de la position strati- 
graphique du soi-disant "Szélétien transdanubien". Cette culture, 

distinguée par L. VERTES (1955) du Szélétien classique des 
montagnes de Bükk, était connue surtout à la grotte Jankovich et à 
quelques autres gisements plus pauvres de Hongrie occidentale. 
Elle se caractériserait par l'apparition des pointes foliacées 
qui, à la différence des pointes szélétiennes des montagnes de 
Bükk, étaient faites sur éclats. La production des supports 
utilisait partiellement la technique levallois. La présence de 
quelques outils du Paléolithique supérieur et des pointes osseuses 

aurignaciennes incitait a dater ces outillages de 
L'Interpléniglaciaire (ancien Würm 2-3 de l'Europe centrale) et à 
les paralléliser avec le Szélétien classique, voire avec sa phase 
récente. 

Les fouilles de la grotte Remete-Felsô ont démontré, en 
dépit de l'absence d'analyse sédimentologique et de datation 
radiométrique, qu'un assez pauvre ensemble contenant tous les 
éléments du "Szélétien transdanubien" (pointes foliacées sur 
éclats allongés, petites et triangulaires, racloirs foliacés ou 
Blattschaber, racloirs latéraux) se trouvait dans une couche 
loessique avec &boulis datant de la période précédant 
   



  

immédiatement le Pléniglaciaire I wiirmien. En outre, l'examen des 
faces dorsales de certains éclats témoigne de l'utilisation de la 

technique levallois. Ce caractère du Paléolithique moyen concorde 

bien avec la découverte de trois dents appartenant, d'après M. 
Kretzci, à l'Homo neanderthalensis. 
  

Mme Gabori-Csank analyse dans son article les autres 

sites transdanubiens qui ont fourni des industries semblables 
(Jankovich, Kiskevely, Szelim, Csakvar, Plisszanto II et Bivak). 

Selon ses conclusions, dans toutes ces grottes les industries à 

pointes foliacées pourraient dater de la période précédant le 
Pléniglaciaire I au lieu de l'Interpléniglaciaire. Dans certains 

cas (Jankovich, Kiskevely), il s'agit de fouilles anciennes dans 
lesquelles les couches n'étaient pas bien distinguées et ce 
matériel du Paléolithique moyen a pu être intrusif dans le Paléo- 
lithique supérieur. Ceci pourrait expliquer par exemple la 
présence des pointes de Madec en os dans la grotte de Jankovich. 

Dans le cas de la grotte de Bivak, Mme Gabori-Csank suggére que L. 
Vertes (dans : Janosssy et al. 1957) "a modifié le résultat des 
recherches de deux de ses collaborateurs à la fois en faveur d'une 

définition supposée d'avance ..." (1983, p. 283). 

Si nous pouvons, sans grande réserve, accepter 1'hypo- P 
these qu'une entité à pointes foliacées et à technique levallois 
soit datée en Transdanubie du Würmien ancien et représente une 

phase du Paléolithique moyen, il n'en est pas de même pour cer- 
taines implications de cette hypothèse. D'abord l'industrie de 
Dzerava skala en Slovaquie occidentale semble différente du 
"Szélétien transdanubien", aussi bien par ses pointes foliacées 
que par le contexte, hélas assez pauvre. Il est aussi difficile 

d'accepter que cette industrie transdanubienne à technique 
levallois soit considérée comme dérivant du "Micoquien d'Europe 
centrale", notamment de l'industrie du Bockstein de l'Allemagne du 
Sud. Cette hypothèse "de son ascendance typologique et chronolo- 
gique ... à chercher probablement dans le Micoquien centre- 
européen" (1983, p. 284) est difficile à admettre, même si Mme 
Gabori-Csank souligne qu'elle "ne peut pas pourtant être nommée 
micoquienne" et propose de la singulariser sous la dénomination du 
Jankovichien. 

Cette remarque ne concerne pas, bien sir, les industries 
à bifaces, à pointes foliacées et à racloirs-couteaux asymétriques 
de la Hongrie orientale reconnues récemment par A. Ringer (1982) 
parmi les mélanges de sites de surface (ou sub-superficiels) 
considérés comme "Grogerätiges Mesolithikum" ou "culture d'Eger". 
Il n'est d'ailleurs pas impossible que cette industrie apparentée 
réellement aux industries à "bifaces à dos" du Haut-Danube ait 
donné naissance au Szélétien classique des montagnes de Bükk. 
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En ce qui concerne le "Jankovichien" il faut examiner 
encore ses relations possibles avec les industries balkaniques 

contenant les pointes foliacées à technique levallois. 

>. LE JERZMANOVICIEN 
  

Aucune fouille systématique ne livrait cet ensemble aux 
pointes foliacées laminaires et aux pointes à face plane en place. 
Par contre, on a pu élargir la zone de répartition du Jerzmanovi- 
cien vers la Moravie. La présence d'une pointe de Jerzmanovice 
était déjà signalée à la grotte Byci skala par W. Chmielewski 
(1961). Récemment J. Svoboda dans son excellente synthèse du 
Paléolithique de la Tchécoslovaquie (1984) a publié un bon choix 
d'autres pointes jerzmanoviciennes des sites d'extraction en 
Moravie (Brno-Lisen et Ondratice), tandis que M. Oliva a signalé 

les pointes foliacées laminaires du site de Podoli (1981). J. 
Svoboda pense que "les relations entre les sites polonais et 
moraves, entretenues par la situation géomorphologique et les axes 

de distribution de la matiére (radiolarite), pourraient refléter 
une sorte de mouvement saisonnier SW-NE." (1984, p. 185). 

Avant d'accepter cette hypothèse, il reste certains 
problèmes à résoudre : notamment nous connaissons peu le contexte 
des pointes moraves et tchèques. Il s'agit soit de sites de plein 
air où ces pointes se rencontrent dans un contexte bohunicien avec 

éléments szélétiens, soit de trouvailles isolées dans les grottes 
sens contexte lithique (par ex. de la grotte Kacak en Bohème). 

6. CULTURE AUX POINTES FOLIACEES SEPTENTRIONALE 
  

Outre l'étude générale citée plus haut dans laquelle 
furent soulignées les persistances régionales des techniques 
bifaciales du Paléolithique moyen au cours des phases anciennes de 
notre période (M. OTTE, 1985), des fouilles furent reprises au 
site de Couvin (Prov. de Namur, Belgique). Elles permirent de 
préciser la position chronologique et l'environnement d'un des 
feciés appartenant à la phase ancienne de cette culture. Le terme 
de passage particulier à ces régions septentrionales se situerait 
durant l'interstade des Cottés, vers 35.000 ans avant notre ère 
(P., CATTELAIN et M.--OTTE, 1985), Ceci permettrait d'expliquer 
l'absence en ces régions de la tradition châtelperronienne et la 
persistance à la phase ancienne du Gravettien local, Jermanovi- 

cien, des techniques d'appointement par retouches plates. 

RE. LE PROBLEME DU BOHUNICIEN 
  

Ce fut également en 1976 que K. Valoch a signalé une 
découverte fort intéressante d'une industrie ä technique levallois 
ei a pointes foliacées, datée ä Brno-Bohunice de 42.900 ä 40.710 
BP;    



Les différences nettement sensibles avec le Szélétien, malgré la 

présence d'un élément du Paléolithique supérieur indifférencié 
(grattoirs, burins}, ont -tncttée Ks oWaloch: (et: al., 1976):°@ 

singulariser ce complexe sous la dénomination du "Bohunicien". 
  

Cette industrie fut l'objet de plusieurs études de M. 
Oliva (1981, 1984) qui a remarqué que toutes les pointes sans 
exception à retouche bifaciale plate, les bifaces et les racloirs 

typiques ont été fabriqués en silex provenant du sud de la Moravie 
(silex des “Forêts de Krumlov") et en silex du Crétacé. Par 
contre, le reste de l'industrie (éléments levallois et ceux du 

Paléolithique supérieur) a été fait à partir de silex jurassique 
de Stranska skala prés de Brno. 

M. Oliva a étudié les autres sites (Podoli, Lisen- 

Ctvrte) où il constatait toujours la même composition typologique, 

et en même temps, la même différence concernant l'utilisation des 
matières premières. Cela a conduit M. Oliva (1981) à présenter 
l'hypothèse selon laquelle il s'agirait d'un mélange de deux cul- 
tures différentes : le Bohunicien et le Szélétien. Le Bohunicien 
serait donc un prolongement du Moustéro-Levalloisien comme au 
Proche Orient dans un stade déjà leptolithique, comparable à Ksar 

Akil phases A et B. Une industrie qui ne trouverait pas d'analo- 
gies proches en Europe. M. Oliva suggère une analogie possible 
avec les industries moustériennes “prolongées" de l'Europe occi- 
dentale telles celles de Maras, Goderville, Seclin. L'élément 
szélétien représenterait le stade ancien du Szélétien morave. M. 
Oliva veut expliquer le mélange des deux éléments, soit par un 
ramassage de pièces foliacées aux campements déjà abandonnés par 
les groupes szélétiens, soit par des contacts directs entre les 
deux populations. K. Valoch (1982) en publiant une industrie 
semblable ramassée dans un autre locus, à Bohunice IV, a souligné 

qu'il se rallie "décidément au terme de l'alternative et qu'il 
considère conme vraisemblable l'échange des artefacts au cours de 
contacts directs entre deux populations contemporaines" (1982, p. 
46). 

Néanmoins, l'expérience balkanique nous indique que le 
Moustéro-levalloisien (ou le Moustérien typique de faciès 
levallois) s'alimentait en pointes foliacées dans les ateliers 

spécialisés (par ex. de Mousselievo) qui n'ont pas une attribution 
culturelle différente, bien que dans certains sites de faciès 

levallois les pointes foliacées sont aussi d'une matière première 
exotique. Selon nous, il n'est donc pas absolument nécessaire que 
l'élément "szélétoide" (les pointes foliacées) soit obligatoire- 
went étranger au Bohunicien. 

L'importance essentielle de la découverte du Bohunicien 

consiste donc, selon nous, dans le fait que pour la première fois 
en Europe centrale on a prouvé que le fond culturel levallois    



  

pouvait se développer vers le Paléolithique supérieur. Mais il 
est difficile de chercher dans ce développement l'origine d'une 
culture particulière du Paléolithique supérieur. Il s'agirait 
plutôt d'un "cul-de-sac". 

La discussion relative au Bohunicien est liée aussi au 

problème des ateliers de transformation de silex dans les sites 
moraves. Ce problème était soulevé par J.K. Kozlowski (1967) et 

dernièrement par J. Svoboda (1980, 1982, 1983), qui propose 
d'interpréter tout le complexe de la “Forêt de Krumlov" sur le 
plan fonctionnel : les sites de Jezerany occupaient la place 
centrale et correspondaient aux camps de base, entourés par des 

ateliers spécialisés, caractérisés par des industries "archaiques" 
tels que ceux interprétés par K. Valoch comme du Paléolithique 
moyen, distingués sous la dénomination du "Krumlovien" (K. VALOCH, 

1984). L'hypothèse de J. Svoboda nous parait très tentante, mais 
il faut attendre qu'elle soit confirmée par des ensembles plus 
homogènes et mieux datés. 

Le Bohunicien est donc connu actuellement par deux sites 
fouillés dans un contexte stratigraphique indiquant le début de 
l'Interpléniglaciaire (Bohunice-Cerveny kopec, K. VALOCH et al. 
1976, Bohunice IV - K. VALOCH, 1982) et de collections de surface 

(PODOLI - M. OLIVA 1981, Lisen-Ctvrte - K. VALOCH 1977). Les 
fouilles récentes (à partir de 1982) conduites à Brno-Stranska 
skala et encore inédites pourront jeter sans doute une nouvelle 
lumière sur cette industrie. Ces fouilles de grands décapages 

(160 m2) ont livré surtout les produits de débitage en silex 
jurassique local, mais sans pointe foliacée. 

LE SÉCRETIEN.   

Les fouilles du site Vedrovice V eurent (en 1982) une 
importance essentielle pour le progrès de la connaissance du 

Szelétien (K. VALOCH, 1984). C'est le premier ensemble szélétien 
de plein air en Moravie trouvé dans une situation stratigraphique 
bien déterminée. Il s'agit d'un sol fossile comparé à celui de 
Bohunice-Cerveny Kopec, donc daté autour de 41.000 ans B.P., 

surmontant immédiatement le loess récent inférieur. Cette 
position stratigraphique concorde avec les datations de la couche 
inférieure de la grotte Szeleta en Hongrie (V. GABORI-CSANK, 

1970), mais elle est bien antérieure au seul site szélétien daté 
dans les grottes de Moravie : mince occupation de la grotte Pod 
Hradem datée de 33.300 et 33.100 ans B.P. (K. VALOCH, 1969). 

L'industrie de ce site, provenant d'une surface de 120 

m2, comporte plus de 5.000 produits lithiques y compris 66 outils 
retouches. Les plus nombreux parmi les outils sont les racloirs 
et les encoches. Il y a aussi de belles pointes foliacées à base    



  

arrondie, burins, grattoirs et lames retouchées. L'auteur suggère 

une répartition différentielle des produits de débitage et des 
outils, mais la réduction du plan empéche une lecture correcte (K. 
VALOCH 1984, fig. 1). 

Si la datation paléopédologique de ce site était 
confirmée, nous aurions une preuve de la contemporanéité entre le 
Szélétien et le Bohunicien en Moravie. Ce serait aussi une preuve 
de la possible filiation du Szélétien morave à partir des indus- 

tries du Paléolithique moyen aux racloirs-couteaux asymétriques. 

Cette filiation fut suggérée par M. Oliva (1979) par l'analyse des 
collections de Jezerany, qui ne garantissent malheureusement pas 
l'homogénéité de tous les éléments. 

Les autres régions dans l'aire de répartition du 

Szélétien ne firent pas l'objet de fouilles systématiques. Notons 
néanmoins une nouvelle trouvaille szélétienne en Slovaquie 
orientale à Petrovany près de Presov (L. KAMINSKA, 1985). Elle 
provient de la région où le Szélétien n'est connu que par des 
pointes foliacées isolées (L. BANESZ,1980), fréquemment à l'em- 
bouchure des défilés traversant la chaîne des Carpathes, et 
attestant les étapes de déplacement vers le sud de la Pologne. 
C'est aussi la région où les pointes foliacées apparaissent dans 
le contexte aurignacien, témoignant de contacts entre les deux 

entités (L. BANESZ, 1980). 

Le matériel de Petrovany est représenté par une pointe 
légèrement asymétrique à base arrondie et par plusieurs lames et 

un nucléus à lames, à un plan de frappe très régulier. Les 
conditions stratigraphiques de cette découverte sont incertaines. 

Les fouilles de Trencianske Bohuslavice en Slovaquie 

occidentale ont une grande importance pour le développement 
ultérieur du Szélétien, pendant sa phase récente. J. BARTA (1983, 
1984) y a découvert pour la première fois les pointes de Moravany- 

Diha triangulaires à base arrondie bien convexe dans un contexte 
stratigraphique indiscutable. I1 s'agit d'une concentration B qui 
se trouvait dans la partie basale du loess récent supérieur, donc 
dans une position stratigraphique caractéristique plutôt d'un 
Gravettien que d'un Szélétien. Effectivement, assez proche de 
cette concentration se trouvait une autre, de position stratigra- 

phique semblable, (concentration A) et contenant une industrie 
gravettienne. La découverte de Trencianske Bohuslavice pose le 

probléme des relations entre le Szélétien et les industries 4 
pointes à dos, nous allons donc y revenir en parlant du 
Gravettien. Ce site, comme d'ailleurs les nouvelles découvertes à 

Korpatch en Moldavie soviétique (BORZIAK et al. 1981), pose le 
problème d'une filiation éventuelle entre les industries à pointes 
foliacées et celles aux pointes à dos. 
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L'AURIGNACIEN 
  

Cette période d'activité (1981-1986) a apporté beaucoup 
moins d'éléments nouveaux concernant l'Aurignacien, tant dans le 

domaine des recherches de terrain que dans celui des publications. 

Nous attendons toujours la parution d'une monographie 

des sites Vedrovice II et Kuparovice I (sous presse dans Anthropo- 
zoikum, vol. 16), qui permettra sans doute de mieux évaluer les 
arguments en faveur de la distinction de la phase ancienne archaï- 
que de l'Aurignacien dans cette partie de l'Europe centrale. 

Pour le moment, une nouvelle lumière sur la phase 

ancienne de l'Aurignacien a été jetée par le réexamen du matériel 
archéozoologique de la grotte d'Istalloskô (I. VOROS, 1984). Le 
niveau inférieur de cette grotte datée de 44.300 + 1.900 et 39.800 
+ 900 ans BP a fourni une faune anthropique composée du lièvre (41 
%), de carnivores (32 %) et d'herbivores (surtout Rupicapra - 

27%), dont l'étude taphonomique suggère qu'il s'agit d'un camp 
satellite utilisé en été-automne. Ce ou ces séjours alternaient 
avec l'occupation de la grotte par les ours des cavernes pendant 
l'hiver et le printemps. Les restes de l'ours (60% de très 
jeunes) sont liés surtout à la mortalité des nouveau-nés. 

Les occupations plus récentes (niveau supérieur - II - 
daté de 30.710 + 600, 30.900 + 600 et 30.670 + 670 ans BP: 

présentent un camp de base occupé périodiquement en automne-hiver- 
printemps. Dans ces camps I. Vörös distingue la zone de dépecage 
secondaire de la viande apportée dans la grotte et les zones 
d'activités de subsistance, de celle de stockage de viande dans la 
partie profonde de la grotte. Vers la fin de ces occupations 

(dans la couche IV) il faut placer la découverte d'une sépulture 
d'un crâne et d'une mandibule de l'ours des cavernes provenant des 
fouilles de L. VERTES (1951). I. VORÜS signale aussi les habita- 
tions plus récentes de cette grotte (couches V et VI) qui n'ont 
pas été identifiées du point de vue archéologique et qui sont 
placées dans le Ile Pléniglaciaire (phase de Pilisszanto). 

M. OLIVA a poursuivi la discussion relative à 1'Auri- 

gnacien classique de Moravie. I1 s'agit surtout du problème de 
l'homogénéité des collections des sites moraves qui ont été 
considérés, par plusieurs chercheurs, comme l'équivalent de 
plusieurs occupations pas seulement aurignaciennes. M. OLIVA 

(1983) se basant sur l'exemple du site Belov près de Kromezir en 
Moravie orientale, souligne l'importance de caractères micro- 
régionaux de l'Aurignacien morave. Ces caractères (abondance des 
grattoirs aurignaciens, abondance des matières premières importées 
du nord comme le silex de Jura de Cracovie et des moraines du 

bassin de 1'Oder, absence des éléments culturels étrangers à    



  

(L'Aurignacien) sont typiques seulement pour la micro-région de la 
“Porte de Nepajadla" sur la rive droite de la Morava. Ils appa- 
raissent aussi dans un autre site de surface, trés riche, de Nova 

Dedina II. Par contre, les sites situés à l'est de la Morava sont 
différents. Cette distinction de plusieurs faciés micro-régionaux 
soutiendrait donc l'hypothèse que les collections de surface sont 
homogènes. En effet, en dépit des différentes phases d'occupation, 
le caractère principal reste le même dans le cadre d'un site situé 
dans la micro-région déterminée. M. OLIVA arrive donc à la 
conclusion "que l'objection sur la non-homogénéité de nos stations 
ne tient plus et de plus elle ne résoudrait rien : le nouveau 
modéle facial basé sur la différenciation des indices de type 
aurignaciens caractéristiques serait, après que l'on soustrait les 
intrusions éventuelles, encore plus marqué du point de vue statis- 

tique (1983, p. 41)". Il faut regretter que ni M. OLIVA, ni K. 
VALOCH ne sont pas conséquents en ce qui concerne la séparation 
dans ces collections de surface des instrusions au moins au niveau 
de grands techno-complexes du Paléolithique supérieur. 

Cette stabilité de l'Aurignacien morave est encore une 
fois bien soulignée par M. OLIVA dans son étude du site de Divak 
près de Breclav dans la Moravie méridionale (M. OLIVA, 1983a). 

Une autre contribution importante de M. OLIVA (1984a) 
concerne l'analyse technologique et celle des matières premières 
de l'Aurignacien morave. L'analyse des types de nucléus dans les 
différents sites moraves ne relève pas de différences significa- 
tives entre les sites. C'est plutôt le caractère des talons, liés 
au sites. C'est plutôt le caractère des talons, liés au mode de 
débitage qui implique les différences surtout chronologiques : dès 
la phase ancienne, les lames sont débitées au percuteur tendre et 
les éclats au percuteur dur ; la perfection technologique est 
atteinte dès le début de l'Aurignacien supérieur, puis on observe 
une décadence lors de la phase récente. L'analyse des matières 
premières concerne surtout les outils retouchés. I1 faut regret- 
ter l'absence des pourcentages totaux. En effet, il ne s'agit que 
de l'indice des matières dominantes projeté sur le diagramme 
triangulaire montrant les relations entre les nucléus, le débitage 
et les outils retouchés. Cette projection permet de distinguer 
les sites proches des gisements de matiéres premiéres avec domi- 

nance surtout dans le débitage, du matériel local : les sites plus 

Ou moins permanents, plus @loignés de gisements avec les matiéres 
premiéres variées et les stations de courte durée, avec un maté- 
riel plus homogéne, cette fois-ci importé de distances plus impor- 

tantes. Il faut souligner que les groupes typologiques distingués 
précédemment par M. OLIVA (1980) ne concordent pas avec ces grou- 
pes distingués sur la base de différences dans l'approvisionnement 
en matières premières. 
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Comme nous avons déjà dit, les fouilles nouvelles des 

gisements aurignaciens n'étaient pas nombreuses dans la période en 
question. Notons surtout la découverte dans les niveaux inférieurs 
de Mitoc-Malul Galben d'une industrie à grattoirs carénés et à 
pièces de caractère moustéroïde avec les datations de 28.910 + 480 
et 31.850 + 800 ans B.P. (information de V. CHIRICA). C'est en 
effet la premiére découverte d'une industrie typiquement aurigna- 

cienne dans la zone à l'est des Carpathes ou l'on avait attribué à 
l'Aurignacien seulement des industries atypiques sans forme diag- 

gnostique de ce techno-complexe (Ripiceni- Izvor, Ceahlau-Dirtu, 
Bistricoara-Lutarie - toutes avec les datations entre 28.000 et 
24.000 ans B.P. - A. PAUNESCU, 1984). 

Dans la partie occidentale de la région concernée, on a 
retrouvé différentes traces d'occupation d'une phase récente de 
l'Aurignacien, située dans une oscillation tempérée correspondant 

a celle de Tursac (M. TOUSSAINT, 1983). 

Les fouilles à la Geissenklösterle en Jura Souabe ont 
montré la continuité d'occupation aurignacienne durant une longue 
période s'étendant de la fin des Cottés (vers 36.000) à la période 
d'Arcy (H. .LAVILLE et Ju: HAHN, (92981). Divers fragments de 
statuettes animales en ivoire y furent découverts ainsi qu'une 
anthropomorphe en faible relief (J. HAHN, 1982). Les difficultés 
d'interprétation de la séquence stratigraphique furent démontrées 
au travers de l'utilisation des remontages traversant différents 
dépôts (J. HAHN, Colloque de Leon, 1983, à paraître). Les restes 
de la figurine anthropomorphe du Hohlenstein-Stadel furent com- 

plétés par la découverte des fragments du visage apparemment d'un 
félidé. 

10. LE GRAVETTIEN 
  

La période de recherche résumée dans ce rapport s'ouvre 
par la parution de l'ouvrage de M. Otte (1981) sur le Gravettien 
de l'Europe Centrale, paru juste avant le Congrès de Mexico et se 
termine par deux études synthétiques de J.K. KOZLOWSKI (1985- 
1986). La position prise dans l'étude de synthèse de M. OTTE a 
déjà été évoquée dans le rapport publié pour le Congrès de Mexico 
(M. OTTE, J.K. KOZLOWSKI, 1981). J. K. KOZLOWSKI (1986) rejoint 

l'étude précédente en ce qui concerne la subdivision des indus- 
tries lithiques, dont les clusters sont conformes en premier lieu 
aux méso-régions géographiques. Les éléments nouveaux concernent 
surtout les caractères supra-régionaux qui témoignent de quelques 
déplacements de population importants, dus probablement aux 

variations paléo-écologiques. Dans la période antérieure à 23.000 
ans B.P., ce phénomène est attesté par les ressemblances entre les 
ensembles pavloviens de l'Europe centrale et ceux du type de 
Khotylevo II et de Kostenki VIII (niveau inférieur) sur la Plaine 

Russe. Le deuxième moment se place après 23.000 ans B.P., avec la    



  

propagation des industries à éléments "kostienkiens", surtout 
celles à pointes à cran et à nombreux couteaux de Kostenki, bien 
connues aussi bien en Europe centrale (Slovaquie occidentale avec 
les sites de Moravany et de Nitra-Cerman, Pologne méridionale avec 
Krakow - rue Spadzista B) que dans la Plaine russe (Berdyj, Avdee- 

vo, sites à pointes à cran de la région de Kostenki- Borchevo). 
Ces tendances supra-régionales forment des horizons chronologiques 

assez serrés, ce qui ne facilite pas la reconstitution des voies 
et des directions de migrations. 

Un autre élément nouveau est marqué dans ces études 
(J.K. KOZLOWSKI, 1985-1986)par l'aspect "multiaspectuel" des 

analyses taxonomiques. On constate aussi bien la corrélation 

entre les différents éléments de la culture matérielle ou 
symbolique (industries lithiques, industries en os et ivoire, art, 

parure, structures d'habitat, systèmes d'approvisionnement en 
matières premières, etc.) qu'une discordance entre ces critères. 

Cn observe dans le complexe gravettien seulement de rares cas 
d'une complète corrélation des différents aspects de la culture, 

surtout dans les industries de la Plaine russe (par ex. dans le 
Mézinien). C'est seulement dans ce cas qu'on pourrait identifier 
les entités taxonomiques aux groupes socio-politiques. 

Dans plusieurs études parues dans la période concernée, 
le problème de la genèse des industries gravettiennes a été 
soulevé. Les chercheurs moraves (K. VALOCH, 1981 ; M. OLIVA, 

1982) ont signalé la présence des pointes foliacées dans le 
contexte du Pavlovien, ce qui pourrait suggérer une filiation 
directe entre le Szélétien et le Pavlovien. Un autre élément 
important est apporté par l'étude de certains sites szélétiens 
(par ex. Vickovce, mais surtout Korpatch en Moldavie) où les 
pointes à dos courbe évoquant les châtelperrons sont associées à 

un contexte typiquement szélétien. Il existe encore d'autres 
sites en Moldavie soviétique (par ex. Bryndzeny - cf. AMIRKHANOV 

et al. 1980) qui ont fourni des lamelles à dos associées aux 
pointes foliacées. Il s'est donc accumulé plusieurs preuves de la 
coexistence des pointes à dos et des pointes foliacées dans la 

période inter pléniglaciaire, même jusqu'à la fin de cette période 
si nous tenons compte de la datation du site de Korpatch (niveau 

M: | Alu a IV, daté de 25.250 + 300 ans B.P., G.V. GRIGORIEVA, 
1983). 

Un élément important est apporté à cette question. Ainsi 
que nous l'avons déjà signalé par la fouille (encore inédite) de 
Trencianske Bohuslavice dans la vallée de Vah en Slovaquie 
occidentale, (J. BARTA 1982, 1983, 1984). Dans la partie basale du 

dernier Loess furent découvertes deux agglomérations de produits 
lithiques et de faune. Dans le locus A, deux concentrations 

d'outillage gravettien ont été dégagées. Il s'agit d'un Gravettien 
relativement archaïque caractérisé par les pointes à dos droit et 
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à base rectangulaire à retouche marginale inverse aui ressemblent 
aux pointes de Bodrogkeresztur et de Willendorf II, niveau 8. 

L'industrie est fabriquée en grande partie (40%) de silex errati- 
que nordique, provenant des moraines de Moravie septentrionale et 

de Silésie. Le reste de l'outillage est en radiolarite locale. 

Dans une des concentrations gravettiennes une pointe foliacée, 
également en silex nordique, a été découverte. Notons aussi la 
présence de quelques manches d'outils en bois de renne. Dans la 
faune, le mammouth est accompagné du cheval, du renne et de petits 

mammifères. 

Comme nous l'avons indiqué, une autre concentration a 
été trouvée au locus B, dans une même position stratigraphique. 
Elle contient un nombre plus important de pointes foliacées, uni- 
quement en radiolarite. L'industrie qui les accompagne typique- 
ment laminaire est peu différente du Gravettien. 

Il faut encore souligner que dans la partie supérieure 

du dernier loess wiirmien, on a trouvé à Trencianske Bohuslavice 
deux autres niveaux d'occupation gravettiens, datant donc de la 
période contemporaine du Gravettien de Moravany. C'est aussi la 

période où l'habitat gravettien se raréfie. L'industrie des ni- 
veaux supérieurs de ce site présente certains caractères particu- 
Tiers, surtout en ce qui concerne la morphométrie des lames. La 
faune contient davantage de renne. 

L'information sur ce site très important est tirée du 
rapport préliminaire fourni par J. BARTA. Il faut attendre les 

datations radiométriques et la publication complète pour estimer 
toutes les implications de cette découverte. 

La connaissance de la phase ancienne du Gravettien se- 

rait sans doute enrichie quand les résultats des fouilles nouvel- 
les de Mme V. Tolnai-Dobosi à Bodrogkeresztur-Henye Hegy seront 

publiés. Ce site découvert par VERTES (1966) a fourni une indus- 
trie gravettienne en obsidienne comportant des micro-gravettes et 
des pointes à base rectangulaire avec une retouche inverse margi- 

nale. D'après Mme Tolnai-Dobosi le niveau culturel brun-jaune se 
place entre le loess et l'andézite. La date C14 malgré une large 
erreur-standard est assez ancienne : 28.700 + 3.000 ans B.P. et 

place ce site dans une période antérieure à celle qui englobe les 
autres sites du bassin carpathique. La faune comporte le 
mammouth, l'élan et le cheval. 

Récemment, le site de Hidasnemet (nord-est de la Hon- 
grie) a livré aux recherches de K. SIMAN, deux niveaux d'occupa- 
tion gravettienne inclus dans deux sols fossils superposés. Le 

sel inférieur correspondrait à celui de Mendô, et contiendrait 
denc un des ensembles gravettiens les plus anciens en Europe 

Centrale. Les industries provenant des deux niveaux sont assez 

semblables et sont réalisées à partir de "limnoquart-zite" 
d'origine locale.    



  

Les autres fouilles dans le bassin carpathique concer- 

nent surtout les périodes plus récentes du Gravettien. Déjà, les 
datations radiométriques du site de Cejkov I (19.600 + 340 et 
19.755 + 240) semblent indiquer, contrairement aux interprétations 

précédentes de la section stratigraphique de ce site (L. BANESZ, 
K. PIETA, 1961), que ce faciés slovaque oriental du Gravettien est 

postérieur au Pavlovien classique de Moravie et aussi à la phase à 
pointes à cran de la Slovaquie occidentale. La fouille de Cejkov 
reprise par L. BANESZ en 1985 a permis de découvrir la zone margi- 
nale du niveau gravettien le plus récent de ce site, au sommet du 
dernier loess würmien. En dehors d'un riche outillage en obsi- 

dienne et en silex, on a trouvé une double "hache" en bois de 

renne et une défense d'un jeune mammouth (informations orales de 
Ls. BAWESZ). 

Les autres fouilles récentes en Slovaquie orientale 
concernent deux sites : Kasov et Herceli près de Trebisov sur le 
Plateau de Zemplin. Kasov est connu depuis les fouilles de L. 
Banesz (1969) dans les années soixantes. Son industrie, bien que 
caractérisée par des micro-gravettes et des lamelles à dos, fut 
interprétée par M. OTTE (1981 vol. II, p. 443) comme appartenant à 
une tradition aurignacienne, à cause de la présence de nombreux 
burins carénés. 

Les fouilies récentes à Kasov (BANESZ 1982, 1983) ont 
contribué à la découverte d'une grande surface en 1982 - 960 m2 et 
en 1983 - 732 m2. Au total avec les fouilles précédentes la surfa- 
ce du site est de 300 x 50 m. Le niveau supérieur d'occupation y 

. était bien représenté et a fourni une riche industrie surtout en 
obsidienne (fouilles de 1982) - 2100 artefacts et (en 1983) - 943 
artefacts. Dans cette industrie, que L. Banesz (1969) compare au 

niveau le plus récent de Cejkov, les grattoirs dominent les 
burins, et les burins sur cassure sont les plus nombreux parmi Îles 
burins. 

I] faut ajouter que les caractères "aurignaciens" de 
l'industrie de Kasov la placent dans un faciès typique pour la 
Volhynie (la soi-disante culture de Lipa de G.P. GRIGORIEV) qui 
est représentée aussi dans le bassin carpathique (par ex. à Arka 
en Hongrie), dans une période relativement récente (niveau infé- 
rieur. 39,700 +490 et» 17.060 : +, 350 Sans OP. Hi: : Dans: ces 
conditions, il serait peut-étre plus prudent de parler d'une 
intrusion dans la zone molodovienne du Dniester supérieur (J.K. 

KOZLOWSKI, 1979) que d'une tradition locale aurignacienne. 

Le méme probléme est aussi posé par le site de Herceli 
fouillé récemment (L. BANESZ et Mme L. KAMINSKA, 1982, 1983, 
1984). Ce site n'a malheureusement pas fourni, jusqu'à présent, 
de données pour une datation géologique ou radiométrique. La 
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partie de l'industrie publiée jusqu'à present (BANESZ, KAMINSK/, 

1984) comporte environ 1200 artefacts paléolithiques dont /,5 % 

des outils retouchés, principalement en obsidienne (86 %). I1 ne 
s'agit pas d'un atelier spécialisé, mais plutot d un lieu à ñabi- 
tat avec la taille complète de l'obsidienne. 

L'industrie est caractérisée par l'équilibre presque 
complet entre les burins et les grattoirs. La presence des 
grattoirs courts et de burins sur éclats témoigne piutôt en faveur 
d'une attribution chronologique récente. Néanmoins, il y manque 
les types diagnostiques du Gravettien, à l'exception de deux 
lamelles à dos. Dans cette situation, nous pensons qu'ii s'agit 
plutôt à Herceli d'une industrie épigravettienne liée à la zone 
extra-carpathique. 

La phase récente du Gravettien est bien représentée 
également par les sites fouillés en Hongrie, concentrés surtou 
dans la vallée du Danube et en Transdanubie. 

Le site de Pilismarot-Palret, fouillé par Mme TOLNAI- 
DOBOSI (en 1982-1983) fit l'objet d'une très intéressante monogra- 

phie interdisciplinaire (V. TOLNAI-DOBOSI et al. 1983). Il est 
situé prés d'Esztergom sur la terrasse du Danube entre deux val- 
lées sèches latérales. Le niveau culturel se place dans un faible 
sol humique comparé au sol de Tapiosoly et daté de 16.750 + 400 

ans B.P., donc équivalent à l'interstade de Lascaux. 

L'industrie de Plismarot-Palret représente donc la phase 
récente du Gravettien, analogue selon Mme TOLNAI-DOBOSI aux indus- 

tries de Sagvar en Transdanubie. A cette occasion, Mme TOLNAI- 
DOBOSI souligne l'opposition entre le Sagvarien de l'ouest de la 
Hongrie et l'industrie d'Arka dans le nord-est. Bien que la série 

de Pilismarot-Palret soit assez pauvre, il est possible de distin- 
guer les caractères @pigravettiens : grattoirs courts, troncatu- 
res, piéces esquillées, tous en silex local de la région de Gerec- 

se. Les plus remarquables dans ce site sont les galets avec les 
incisions et les objets de parure en coquilles de mollusques 
fossiles. 

L'étude archéologique est completée par une étude palé- 
ontologique (par I. VOROS) de la faune qui est largement dominée 
par le renne (10 individus), accompagné du bison (2 individus) et 
de Lepus, Vulpes et Sus. L'analyse taphonomique indique qu'il y 

manque les ossements qui restent dans la viande consommée. 11 
s'agirait donc dans ce cas d'un camp satellite d'où la viande du 

renne, après dépeçage était transportée dans un camp central (de 
base) ou dans un des "dépôts de viande" comme celui dans l'abri I 
de Pilisszanto. 
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Cette hypothèse concernant la chasse du renne dans 
l'Epigravettien danubien rejoint les résultats d'une autre étude 
d'I. vVOROS sur la faune du site de Sagvar en Transdanubie (1982). 

Dans ce site fouillé, sur la surface de 360 m2, les restes du 

renne d'environ 126 individus ont été trouvés. La structure de 
différentes parties du squelette indique que ces individus ont été 
dépecés en dehors du camp de base et seulement les fragments des 
animaux les plus riches en viande ont été apportés. I. VÜRÜS re- 
joint l'hypothèse de D.A. STURDY (1975) selon laquelle les trou- 
peaux de rennes migraient entre les plateaux de l'Allemagne du Sud 
et la plaine de la Hongrie. Mais il ajoute que ces animaux pou- 

vaient aussi migrer entre les pâturages d'été dans les Carpathes 
et les refuges d'hiver sur la Plaine hongroise. Dans ce cas, il 
faut penser que ces mouvements saisonniers influençaient sans 

doute la vie des groupes épigravettiens, visiblement spécialisés 
dans la chasse au renne. Le cheval et le bison n'étaient qu'un 
gibier secondaire dans le bassin carpathique pendant la partie 
récente du Würm. 

L'étude du site de Pilismarot-Palrét a donné à V. 
TOLNAI-DOBOSI aussi l'occasion de présenter une idée sur le grou- 
pement chronologique des sites hongrois du Paléolithique supérieur 

dans les cadres des trois interstades 
1) L'interstade ancien de 1'Interpléniglaciaire représenté par le 
sol inférieur de Mende et le sol de Solymar, où se placent l'Auri- 
gnacien inférieur d'Istalloskö et le Szélétien supérieur de 
Szeleta. 
2) L'interstade récent de l'Interpléniglaciaire (28.000 - 30.000 
ans B.P.) représenté par le sol supérieur du type de Tchernozem à 
Mende (M. PECSI, 1982) qui engloge l'Aurignacien récent d'Istal- 
loskö et le Gravettien ancien de Bodrogkeresztur. 

3) L'interstade qui suit le maximum du Pléniglaciaire supérieur 
correspondant au sol de Tapiosüly (entre 17.000 et 15.000 ans 
B.P.) qui comporte la plupart des sites épigravettiens de Hongrie 

(Sagvar,Arka, Pilismarot, Madaras). 

Plusieurs autres sites &pigravettiens ont été fouillés 
par Mme TOLNAI-DOBOSI dans la période concernée par ce rapport. 
Notons surtout un autre camp satellite des chasseurs de rennes sur 
la terrasse du Danube à Pilismarot-Dios (V. TOLNAI-DOBOSI et al. 
1981). Ce site, aussi assez pauvre en industrie lithique, se 
trouve dans un sol de Tapiosily. L'industrie lithique comporte 
les grattoirs courts et des lamelles 4 dos. 

Le site de Mogyorosbanya, présente le méme caractére 
également sur la terrasse du Danube, dans un sol interloessique, 
avec une faune dominée par le renne. Ce site a fourni une indus- 

trie plus riche en obsidienne indiquant donc les relations avec 
l'est de la Hongrie. Deux autres sites sont de même caractère 
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à Esztergom-Gyurgyalag dans la vallée du Danube et à Nadap-Köbanya 

au pied des Montagnes de Valence. Tous ces sites sont encore en 

cours de fouilles ou d'étude et seulement les informations préli- 

minaires nous sont connues grace à Mme Tolnai-Dobosi. Les indus- 
tries des deux derniers sites sont jusqu'à présent difficiles à 
rapprocher d'une entité taxonomique déterminée, mais se placent 
dans un interstade durant la sédimentation du dernier loess wür- 

mien. 

L'étude des gisements d'obsidienne de Slovaquie orien- 
tale par L. KAMINSKA et R. DUBA (1985) et l'identification de 4-5 
locus aux gisements primaires de cette matière sur le Plateau de 

Zemplin a aussi eu une importance pour l'étude de l'habitat 
gravettien et épigravettien dans le bassin carpathique. Dans la 
même publication une analyse des pourcentages de l'obsidienne 
indique que le Gravettien de Cejkov (20.000-19.000 ans B.P.) est 
presque exclusivement exécuté dans cette matière ; plus tard dans 
la couche inférieure de Kasov le taux de l'obsidienne diminue à 
30 % et est remplacé par le silex d'origine nordique ; plus tard 
encore, dans le niveau supérieur de ce site, l'obsidienne augmente 
de nouveau pour atteindre à Herceli de 47 à 76 %. 

L'étude du Gravettien de Roumanie a progressé surtout 
grâce aux fouilles d'un gisement à plusieurs niveaux d'occupation 
à Mitoc-Malul Galben sur la rivière Prut, à l'ouest des Carpathes. 
Ces fouilles, entre 1981 et 1985, ont été menées par V. CHIRICA 

qui y a distingué 17 ateliers et 11 foyers gravettiens localisés 
dans sept niveaux d'habitation entre les profondeurs de 7.10 m 

(niveau 1) et 5.20 m (niveau VII). L'industrie n'est pas encore 
publiée, il est donc impossible de juger s'il s'agit d'un ensemble 
aux affinités molodoviennes ou bien 1ié au groupe Ceahlau. La 

seule trouvaille jusqu'à présent publiée en détail est celle d'un 
pendentif décoré, trouvé à la base de la séquence gravettienne (V. 

Chirica, 1982-1983). 

Le site de Mitoc-Malul Galben a fourni également une 

série de datations radiométriques qui vont de 26.700 + 1.040 
jusqu'à 17.300 +2.100 -1.670 ans B.P. Ces datations d'après K. 
HONEA (1984) devaient se placer dans un ordre chronologique 

conséquent, par contre d'après V. CHIRICA (1984) au sommet se 
place la datation de 24.820 + 850 (5,6 m) et à la base la date 
26.700 + 1.040 ans B.P. (7,10 m). Les datations plus récentes 
(19.910 + 990 ; 39.900 +F0050 2930 >: 17,200 +2:100 --1.670) se 
placent dans les niveaux intermédiaires de 6.10 à 6.90 m. Dans 
les publications, on ne trouve pas une explication de cette dis- 

cordance. Faut-il la chercher dans 1e remaniement du matériel ? 

L'importance de ces datations (auxquelles s'ajoutent en- 
core les dates du Il&me niveau gravettien de Bistricoara-Lutarie 
23.450 +2.000 -1.450 ans B.P. et 20.995 + 875 cf. A. PAUNESCU 
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1984) consiste surtout dans le fait que ce sont les premières 

datations du Gravettien en Roumanie antérieures à 20.000 ans B.P. 

Ceci confirme l'ancienneté de la tradition des outils à dos en 
Roumanie, en tous cas dans le bassin de Prut, à l'est des Car- 
pathes. 

Les importantes recherches de surface dans la région de 
Iasi ont prouvé l'importance de la colonisation gravettienne à 
l'est des Carpathes, ce qui concorde bien avec la situation dans 

le bassin du Dniester et en Moldavie soviétique. Les recherches 
de V. CHIRICA ont permis, durant cette période de mettre au jour 

au moins 40 sites nouveaux de ce complexe dans le département de 

Iasi (V. CHIRICA, M. TANASACHI, 1984). 

Notons aussi la parution de quelques ouvrages plus 
synthétiques concernant soit la colonisation gravettienne à l'est 

des Carpathes - dans les bassins de Seret et de Prut - soit dans 
la zone du Prut moyen (CHIRICA, 1984-1985). 

La publication par B. KLIMA sur Dolni Vestonice (1983) 
bien qu'elle ne représente qu'une version vulgarisée de sa mono- 
graphie classique (1963) apporte quelques éléments nouveaux. 
D'abord les informations sur les fouilles dans les années 
soixante-dix dans la partie moyenne du site (publiées par ailleurs 
en détail dans "Pamatky Archeologicke", 1981), puis surtout sur la 
partie la plus haute du site (1975-1979) restées jusqu'ici 
inédites. Il s'agit donc des seules informations disponibles sur 
cette fouille importante et concernant probablement la partie la 
plus récente du site. Parmi les structures évoquées dans ce li- 
vret notons surtout un nouveau four en argile qui ressemble à 

celui de la partie supérieure du site appartenant à la structure 
n° II. Une zone cendreuse très épaisse entourait ce four. On y 

trouvait également des fragments de statuettes animaliéres en 
terre cuite et une statuette humaine. 

En Allemagne Fédérale, le Gravettien fait l'objet de 
deux fouilles nouvelles. Celle de Sprendlingen en Rhénanie (G. 
BOSINSKI, 1979) a livré une structure d'habitat circulaire. A la 
Geissen-klösterle en Jura Souabe, les différentes phases d'occupa- 
tion appartiendraient à la phase froide postérieure à Arcy et à 
l'oscillation tempérée du Tursac (H. LAVILLE et J. HAHN, 1982). 

11. LE MAGDALENIEN 
  

Peu de travaux ont paru concernant le Magdalénien de la 

zone orientale (Pologne, Bohème, Moravie) dans la période en ques- 
tion. Une place spéciale doit être accordée à la monographie du 
Magdalénien à navettes (J. ALLAIN et al., 1985) dans laquelle les 
auteurs ont essayé non seulement d'expliquer la fonction de ces 
outils diagnostiques, mais aussi de trouver les autres éléments 
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qui apparaissent en corrélation avec les navettes : types de 

sagaies, batons phalliques, représentations spéciales de la téte 
humaine, etc. Ceci a permis de mettre mieux encore en évidence 

les liens unissant les sites de France (La Garenne, Arlay, Roc de 
Marcamps etc) et ceux de Pologne (Maszycka) constituant un horizon 
chronologique assez serré, avec une possiblité de prolongation 

limitée à la France. 

Par ailleurs, il faut souligner l'importante découverte 
d'un site Magdalenien à Klementowice, près de Lublin, sur le pla- 
teau loessique. Ce site est le plus oriental d'Europe bien qu'il 

présente une composition typologique très proche du Magdalénien à 
faciès Mossbuhl et peut-être aussi de Nebra (S. JASTRZEBSKI, J. 

LIBERA, 1984). La situation stratigraphique n'autorise pas de 
déterminaison chronologique précise, il se trouve au sommet du 

loess altéré par la pédogénése holocéne. 

Il nous apparaît aussi important de signaler quelques 
sites nouveaux de traditions magdaléniennes dans les Carpathes 

occidentales en Pologne, notamment à Scomowce Nizne-Katy (dans le 

Pieniny) et à Dzial (près de Nowy Targ aux pieds de Tatra). Ces 
sites sont en cours de publication, par J. RYSLEWSKI et P. VALDE- 
NOWAK. 

En Moravie, J. SVOBODA a fouillé un nouveau site Magda- 
lénien dans la grotte Kolibky, mais les résultats en sont encore 
inconnus. 

Aux Pays-Bas eut lieu la découverte et la fouille systé- 
matique de la première trace importante d'une occupation magdalé- 
nienne à Sweikhuisen. Situé au sud du pays, ce gisement a livré 
une concentration de documents lithiques appartenant à une phase 
moyenne du Magdalénien encore incluse dans l'altération cryos- 

sclastique du dernier loess. L'industrie lithique, dominée par 
les burins sur troncature et contenant très peu de lamelles à dos, 
s@ rapproche nettement des sites récemment découverts en Belgique 
moyenne (N. ARTS, 1984). 

Précisément, dans cette région, l'analyse spatiale des 
gisements magdaléniens de plein air montre, grâce à l'étude des 
remontages, la répartition d'activités à l'intérieur et à l'exté- 
rieur d'un abri reconstitué (P. VERMEERSCH et al., 1984). 

Dans le sud du pays, les fouilles récentes à la grotte 
de Chaleux ont permis de retrouver le niveau archéologique en 
place, attribué au Bölling et contenant encore intact un foyer 

construit à l'aide de plaques gréseuses (E. TEHEUX, 1985). 
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Dans la méme région, les fouilles reprises 4 la grotte 
de Vaucelles ont montré l'ancienneté de l'occupation magdalénienne 
(?) en ces régions puisque les rares artéfacts conservés (concen- 
trations de bois de renne) y furent attribués au Dryas I (P. CAT- 
TELAIN et Cl. BELLIER, 1983). Les niveaux supérieurs contenaient 
des traces d'occupation des industries aux pointes à cran dans une 

phase intermédiaire entre la fin du Bôlling et le début du Dryas 
JTE AUP, PEUCHOT, J.M. CORDY, 1983), 

Toujours dans les régions méridionales de la Belgique, 
la grotte de Presles appartenant au bassin mosan, a fait l'objet 
de nouvelles fouilles permettant de retrouver le niveau creswel- 

lien en place. Il serait représenté par différentes phases d'oc- 
cupations au Bôlling et au début du Dryas II (J.-M. LEOTARD, 

1985). 

En Allemagne Fédérale, outre l'étude paléo-écologique 
régionale signalée ci-dessus (J. WENIGER, 1982) une analyse remar- 

quable consacrée à l'industrie lithique du Gönnersdorf a paru ré- 
cemment (Ed. FRANKEN et St. VEIL, 1983). On y démontre, à partir 
de l'examen des liaisons spatiales tirées des remontages horizon- 

taux, l'existence de différentes grandes aires contenant elles- 
mêmes certaines sous-unités et correspondant à autant de phases 
d'occupation au gisement. Cela signifierait qu'une partie des 
structures d'habitat serait restée visible d'une installation à 
l'autre et qu'une aire d'occupation nouvelle y aurait été établie. 
Cette approche, méthodologiquement exemplaire, dévoile clairement 
certains aspects du comportement des populations magdaléniennes. 

Dans la même région (Rhénanie), le site d'Andernach a 
livré aux recherches récentes de remarquables découvertes. Une 
occupation magdalénienne prise dans le loess et attribuée à 1'os- 
cillation de Bölling contenait des fosses qui, comme à Gönnersdorf 
protégeaient des statuettes féminines en ivoire. D'abondantes 
trouvailles d'objets décorés y furent en outre effectuées (pla- 
quettes gravées, pendeloques). Par dessus, un niveau à Federmesser 

se trouvait apparemment en place au sein d'une formation attribuée 

à Ta fin du Dryas II (St. VEIL, 1982). 

Dans la zone méridionale, diverses campagnes ont permis 

de reconstituer les modes d'occupation devant le vaste abri du 
Petersfels en Bade-Wurtemberg. La chasse, orientée vers les che- 

vaux et les rennes, était pratiquée saisonniérement lors des 
migrations dans ce resserement de vallées. Une étude détaillée 

des processus de décarnisation, de dépeçage et de fracture des 
ossements y fut réalisée par Fr. POPLIN. La séquence stratigra- 
phique particulièrement détaillée (H. LAVILLE) montre une succes- 
sion d'occupations très serrées au passage du Bôlling vers le 
Dryas II, étayée par un grand nombre de datations C14 étalée entre 
194000" 02 12.000: 5.P. (6. ALBRECHT: et als, 1983 : 6, ALBRECHT, 

1984 ; H. BERKE, 1984). 
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En Suisse, les bords du lac de Neuchatel ont livré aux 

recherches de M. EGLOFF et de son @quipe, les traces d'un habitat 
magdalénien apparemment conservé en place à Hauterive. L'étude, 

encore en cours, permet l'attribution au Magdalénien supérieur et 
probablement à la phase climatique du Bölling (A. BENKERT et al., 
1984). 
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REPARTITION DES SITES MENTIONNES DANS LE TEXTE. 
  

La Garenne 

Seclin 
Presles 

Couvin 
Vaucelles 

Chaleux 

Sweikhuisen 

Hauterive 

Andernach 

Gönnersdorf 
Sprendlingen 

Petersfels 
Geissenklösterle 

Bockstein 
Holenstein-Stadel 

Kacak 

Praha 

Byci Skala 

. Jeze rany 

Pod Hradem 
Kuparovice 

Podoli 
Lissen Ctvrte 

Bohunice 

Vedrovice 

Dolni-Vestonice 

Stanska-Skala 

Ondatrice 
Brno Lisen 

Dzerava Skala 

Divak 

32. 
3. 
34. 
35. 
36. 
ar. 
38. 
39. 
40. 
41. 
42. 
43. 
44. 
45. 
46. 
47. 
48. 
49. 
50. 
51. 
52. 
53. 
54. 
55. 
56. 
Sr. 
58. 
59. 
60. 
61. 
62. 

Nova Dedina 

Belov 
Ulckovce 

Trencianske Bohuslavice 
Moravany 

Nitra 

Sagvar 

Mogyorosbania 

Nadao 

Pilismarot I 

Pilismarot II 

Bivak 
Szelim 

Kiskevely 
Janhovich 

Remete-Felsö 

Krakow 

Maszycka 

Dzial 

Sromowce 
Szeleta 

Petrovany 
Hidasnemet 

Arka 

Klementowice 

Bodrokeresztur 

Hrceli 

Kasov 
Cejhov 

Ceahlau 

Bistricioara 

(Fond de carte de E. GERSBACH, Tübingen, 1966) 
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